Un Trinitaire à l’Académie ?

Je sais pas si vous êtes comme moi, mais les injustices me révoltent.

Ainsi, je comprends pas que notre bulletin municipal n’ait jamais été cité dans la presse nationale, ou régionale, voire départementale, ni même cancanesque. Pourtant nous bénéficions des services d’un éditorialiste hors pair. Quel bulletin municipal peut se vanter d’une prose d’une telle qualité ?Que ce soit à Nice, Neuilly, Paris ou ailleurs, même en Poitou,  y zont pas mieux. Chez nous au moins, le style est différent, les mots prennent un sens nouveau, et la profondance de la pensée est garantie par son incompéhensitude. D’ailleurs, je garde religieusement tous les bulletins parce que je me suis promis de les faire relier, (en peau de porc, faut pas se moquer du monde) dés que j’aurai la collection complète, après les prochaines municipales.

Je sais pas si vous êtes comme moi, mais je ne comprends pas pourquoi nombre de génies sont inconnus ou méconnus.  Question de quotas sans doute. Il faudrait, pourtant, peut-être dire à nos renouvellateurs langagiers et conservateurs financiers  ce que nous pensons d’eux avant leur départ.

Je me permets donc, humblement, de demander à l’ensemble du conseil municipal de réfléchir à une proposition de présentation et de soutien à la candidature de l’éditorialiste du VVV à l’Académie française. 

Les motifs de la délib sont faciles :

Vu les compétences particulières de l’éditorialiste du VVV en matière d’écriture,

Vu les apports spécifiques du sus nommé à une langue française révolutionnée,

Vu les utilisations très particulières du vocabulaire français par le sus dit, 

Vu la méconnaissance par la France du génie particulier de ce coin de France où l’invention langagière est constante,

Vu la nécessité de démocratiser les institutions de la république et donc de l’Académie française,

Vu la nécessité de représenter dans toutes les représentitudes du génie français les différentes composantes de la francitude…

Je sais pas si vous êtes comme moi, mais je ne comprendrais pas que la France, notre pays depuis longtemps, ne rende pas hommage au génie littéraire trinitaire qui a su revigorer les éditoriaux municipaux, obliger les lecteurs à lire avec un dictionnaire, les chercheurs à chercher les sens nouveaux et les électeurs à le supporter…. En plus cet éditorialiste à même du favoriser des créations d’emplois…chez les traducteurs !

Bon, je compte bien sur une décision unanime des élus trinitaires pour proposer cette délib, sinon, je propose une pétition pour l’élection de notre éditorialiste à l’Académie. Mefi La bêtise, ça pose problème, même aux amis, quand on y pense.

Marie Dalenga 

